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Les'Supé rieurs de l’Ordre, et Mgr Bruchési, archevêque de Mon­
tréal, ayant été consultés, on reprit les travaux. Ils avancèrent 
avec une telle rapidité que le 27 avril 1910, le nouvel édifice 
put être consacré au culte. Son Excellence, Mgr Falconio, Dé­
légué Apostolique présidait la cérémonie ; après les imposantes 
prières de la liturgie, le R. P. Frédéric de Ghyvelde, assisté 
des RR. P.P Ange-Marie Hiral et Dominique, célébra la 
messe de Saint Zénon, martyr, dont les reliques avaient été 
déposées dans la pierre de l’autel. Le lendemain, 28 avril, 
eut lieu l’inauguration de l’église. Le délégué apostolique as­
sistait au trône, entouré de M. l’abbé L. H. Pâquet et du 
R. P. Frédéric de Ghyvelde. M. l’abbé Ecrément, curé de Sainte- 
Cunégonde, offrit les saints mystères ; et à l’évangile on en­
tendit deux éloquents prédicateurs : M. l’abbé Colin, le vénéré- 
supérieur de Saint-Sulpice et le R. P. Knapp, des Frères Prê­
cheurs. Cette belle cérémonie achevait l'œuvre des fonda­
teurs.

Les Franciscains à Québec
------— ---------

près la conquête anglaise, qui supprima les reli­
gieux, l’Ordre franciscain eut encore un semblant 
d’existence au Canada, jusqu’à l’incendie du cou­
vent des Récollets à Québec, couvent qui occu­
pait l’emplacement de la Place d’armes actuelle. 
Cet incendie fut le signal de la dispersion, et les 
derniers survivants des anciens missionnaires du- 
pays, Frères Louis, Marc et Paul, moururent du 

rant la première moitié du siècle dernier.
Toutefois, le xix* siècle ne devait pas s’achever sans voir 

les enfants du Séraphique Père revenir dans la vieille métro­
pole, dont avec Champlain ils sont les fondateurs.
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